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JOUI L D'AG ICLTURED
Après avoir créé l'homme, Dieu le plaça

dans le Jardin d'Eden pour le cultiver

et le garder.-[Genèse, 1, 15.]

Beureux les cultivateurs, s'ils savaient

applrécier les avantages de leur con-

dition.-[ Virgile.]

St. Hyacinthe,--Province de Québec,-Mercredi, 27 Mars 1872 No 20

~tct

2ilLes abonnements date.n du 1er
et du 15 de chaque mois et sont de pas
moins de 6 mois, strictement payables
d'avance, Une augmentation (le 33- p
cent sorai faite aux retardataires. Pour
discontinuer il faut avoir payé tous
ari. ages, et donner un mois d'avis par
ecr-it.

-o-
TARIF DES AiVOVCE S.

Première insertion, 8 ets. par Iigne,
chaque insertion subséquente, 2 ets.

Adresses d'afftires, 83 par annéce.
Annoncos Comnmeîrcialos, et autres

traitées do gré à gr.

»W-JoURS DE PunL1cATIO.-Edition
sei i-quotidienne, Mardi, Jeudi, Samedi

Edition llobdoniadaire, Vendredi.
The Farmer's Journal, Jeudi.
Le Journal d'Agriculture paraît le Mor

crédi de chaque semaine. Le prix do
J'abonnement est de Un écu, ou 50 ets:
d'avance. Pas d'avance E1.

Camille Luss ier,propriétairo-édi teur-
imprimeur; Bureaux linprimerie-rési
dence, maison en briques à deux étages,
coin nord des rues Cascades et St. llyu-
einthe, St Hyacinthe.

t-ON.DITIO.NS D'ABONNE.MENT
-o-

3fois par semaine, 12 mois, $3,6 m.81-50
. do Et.Un. 12 mois 84; 6 m. 82

1 fois par seiaine,12 mois 81-50,6 m.75c
-do Et.Un. 12 mois $2.00, 6 m. 81

1 an d'avanco, 1 f. par semaine Can. 81
ci i 9 4 E U82 gb

Farner's Journal, 12 mois d'avance 81
Toutes lettres, etc., doivent ètre

adressées, (fraie de Poi-t) comme suit.
CAMILLE LUssIER,

Bureau du Couarior
St. Hyacinthe,

P. Q

Bièro.-La rétablir guand elle commence Lecture d'uno lettre do'M. le Prési-
à s'aigrir. Ou sait que la bière no se dent donnant Is raisons pour lesquelles
cons rvo pas aussi longtemps que le il ne pourra pa; assister a cette assom-
vin dans un tonneau en vidange, c'est- blén.
à.diro dont on reliro chaque jour quel- Vû l'absence do M. le Président, M.
ques boutnilcs. Cette liqueur prend un le Vice Présidont occupe lo fauteuil.
goût acidulé, désagréable, pour peu Lecture des procédés do la dernière
qu'on la laisse séjourner dans un vase assemblée qui sont approuves. Lecture
qui n'est pas entièrement rempli: Il du Rapport du Comité de drainage qui
estcependant dificile de consommer, est adopté.
dans l'espace d'une semaine ou de M. Doak étant introduit soumet à ce
quinze jours, une barique entière de oonseil les plans et devis do l'Ecolo
bière. d'Agriculture de Compton et demande

Voici un moyen do rétablir à son à toucher les fonds votés par ce Conseil
état primitif la bière qui commençait on faveur de la dito Ecolo.
a se gâterdans des tonneaux cn vidange. M. Massfie, secondé par M. Lévesque,
On s'en tire à cet eofTt dans un vase fait mot:o: Qu'après avoir entendu M.
quelconque, la quantité de bière nécos3. Doak, relativement à l'Ecolo d'Agricul
sairo à la consommation do la journée, turc de Compton et les explications
et on y.jecte une cuillérée à bouche de données par M. Cochrane sur ce sujet,
poudreftine faite avec des coquilles le tout soit référé au Comité chargé do
d'huitres calcinées. On remue la liqueur la chose qui en fera rapport au Conseil
qui est bonne à boire au bout d'une à sa prochaine réunion du mois de juin.
demi-heure. Lecture d'une pétition de la Société

.d'Agriculturo No. 2, du Comté de Char-
On dit que les oignons crus brey0s levoix, demandant ail Conseil la permis

aussi fin que possible sont une excel- sion d'employer tous los fonds do la
lente application sur les brûlures. présente année à l'achat do grains do

somemoces et graines fourragères. Cette

permission est refusée.
CONSEZ - D'AGRICULTURE DE Lecture 'une lettre du Secrétaire do

LA PROVINCE DE QUE BEC. la Société d'Agriculture du Comté de

Montral 8 Mars 1872. Témiscouata demandant de ratifier le"

Présents : L'Hon. Commissaire d'a- procédes do son assemblée du mois do

griculture, MM. Benoit, Blackwood, Décembre. Le secrétaire reçoit ins-

Cochrane Faribault, G-udet, Lévèsque, truction de répondre que ces proeédé

Marscan, rassrie et Somnmerville. sont parfait oment légaux.
M. lu Vice Président occupe la fau Locture du rapport de l'Ecolo d'agri.

teuil. culture de Ste. Anne la Pocatière.
Lecture d'une lettre de M. Donic Résolu: Qu'après avoir pris connais-

demandant la permlission de paraître sance du programme des Sociétés d'a
devant ce conseil pour donner quelques griculture pour 1872, ce Conseil décide
explications au sujet do l'Echole que pour avoir droità l'octroi du gou
d'Agriculture do Compton. Permis- vernemont toutes les Sociétés d'agricîal
sien accordée à M. Doalk de compa- tur devront on avoir une exhibition
ruitre devant ce conseil à 3 heures, d'aniimaldux, do produits do la laiterie et

P. M dos manufheturos domestiques, ou ea.
En conséquence de l'absence de plu- ployer leurs fonds à l'achat d'animaux

sieurs membres qui no peuvent arriver reproducteurs do choix; de plus, quo
pour la seance du matin, le conseil i conformément à l'esprit de la loi il n'y
s'ajourne à 2 heures, P' M. ait ni concours de récoltes sur piod ni

Séance do 2 heures, P. M. parti de labour, attendu que ces deux
J.Présonts: L'lon. Commissaire d'a- concours doivent avoir lieu la îm.em

griculture, MM. L. Beaubion, Benoit, annce que le concours des terrei les
Blackwood, Browning. Cochrane, Fa. mieux tenues.
ribault, Gaudet, Levêsque, Marsan, Le Conseil s'ajourne a 7 30 heures.
Massüe, RévdF. Pilote et Sommerville. P. M.

Vol. 3



y,

-'

* QLJRNAL

ar orre,
GEORGES LICLERE.

S crétaire-Trésorier.

Nous sommes obligé de remettre au
prochain nun'éro, fute d'espace, une
coriesjondance ignée: "Club agrico
16 d St. At.ine." ainsi que divers
autres articles.

Lds édifices en briques et en pierrer, érigés à
Chicago de, .us Viucerdie, formt raient une ran.
gée de plus de 3 mtlles de longueur.

Ily i u' nuance entre la colère de la
femme et elle cie l'homme ; l'bointte (n colère
s'arrache les chevevx : la ft mme préfre arra-
cher<eux de on n.ai

Un M., yines vient, d'inventer un eppareil
ingénieux au noyc-î duq itI, les usines les te
inufacttIres, les ég's-eetc, cttsqu'aux navir'

pourrontêtreslir.s a gan , et cula à peu de

M B:uce CahpbIl de St. Hilaire. 'ous écrit
qu'une manufacture <le fromage doit s'établir
bientôt à St. Ours. L homme actif qui est à la
tête de cette entreprise s-'st adressé à M. Camp.
bell lui-mêCme pour avoir ds renseignemen1s
sur la meilleure laniète de rélxssp gigq ce'tte
exloitetion.'

d'extru, à un coût total de $12,000. Les
travaux devr<.nt commencer aussitôt que la
saison le permettra.

M. Cimlon, député de Charlevoix, publie dans
les journaux de Québuec, une lettre sur le si jet
de la navigation du fleuve durant l'hiver. Il
suggère de choisir l Baie St. Panl, sur la rive
Nord. omme le lieu ou viendraient arrêter les
steamers océaniques durant la froide saison et
de relier cette localité à Québec par un chemiu
de fer qui ne couterait î,as plus d'un million.

Le ilSientifia American " dit qu'on vient de
découvrir dans le Nevada, des li's de pierres,
qui, depuis la grosseur .'un pois jusqu'à six
pouces de circonférence sont -parfait-ment
rondes. Il parait que ces pierres composée-s
de fer magnùtiquc, mises sur une table s'atti-
rent et s'accumulent ensemble. Ce doit être
de semblables pierres qu'est venu le proverb:
Pierre qui roule n'iaasse pas mousse.

.A une assemblée de la Société d'Agriculture
du comté de Shetford, tenue mardi dernier, î1cs
arrangemtiits furent pris pour l'achat de repro-
ducteurs de la race bovine (t chevalitie. . G.
Steveaset Amasa E Knowlton furent nommés
pour choisir les premiers. D-as parts an (non-
tant de $1300 frent prises par part de 100 pias-
tres ciaqie pour pichat d'un étalon. Il man-
que encore 700 piastres dont la société t:e p'o
pose de paye.r une partie. Une". assem bleedcs
souscripte6rs pour p'éLilon a dû ênre tenue sa-
medi le 16. Le nom dl la societé engagée
dans cette entreprise sera ; Compagnie dq'm-
pôrtation 4 btail 4 comté de. Shefford

Séance, de 7 30. P. M. M l'organisateur de la compagnie qui doit NOM"EÂUX OOLfl S.- Nous aVp.enons avec

Les miênes étant présents, la séance doter notre ville d'un aquedue était ici ces j"ur plaisir que M. Miclette, respectable et riche
.rpai: la dieission sur le ourng dernier, Les explorations ont été faite, et elles cgnadien de Wiliamtown, Maine, vient d'a-

a ouvr ar et asso u - ont donné des résultats satisfaisants Fous chuter la belle propriété de fu M. gdmond
i(,,ricole, et après un long débat tous les rapports-Nous avons lieu de croire Robinsituée à quelque distance de Cookshire,

sur cette question et sur l'opportunité que ce projet ne tardera pas ase réaliser. sur laquelle il doit venir résider dans quelques
d'avoir un crgue officielle efgricole, M. -- semaines.

[JV c' S&) p' iar i.Bakod Alasmledsmie ucmed M. Frs. X. Simard, autre cultivateur à l'aise,
T/vmu, sbodé arM. Bilckwood: A lrassemblée des maires du- comté de

Que Io S erétaire reçoive instruction Richelieu quia eu lieu àSorel mererdi dernier de Ste. Rosaiie, vient da vendre ses propriétés

ri(-- 1)riner À.iVi auxMM Duverniny,à .leux heures P. M; M. Pierre Ethier a étéOur prendre la route des Cantons dol'Est.
dy dammé Préfêt du comtéý et J. A. Dorion, Eer M. Simard est venu visiter les teires de nos

firères, qu'eu prermier de Mai prochain M. P P. ast continué dans sa charge de environs la semaine dernière,'Il s'établira
La Semaine Agricole cessera d'étre Secrétaire Tresorier. -probablemei à Clifton, sur un-ihagnifique
l'organe officielle, do ce Conseil ferme de six (ents âcres.
oc qu'avec la ceution de la publi- L'énfance est comme un miroir recevant
cation du Journal fficiel cessera aussi et réfléchissant les oljîts tout autour d'elle.erican Stock Journal.-Nous dési-

l'ullocaton de mille piastres.par annçc Une parole impie ou profane plorroncéte par la rons attirer l'attention do nos lecteurs sur ce
e,. bouche d itn parnt peut produire surlunWunejo al, le pis ancien et celui qui a Une pus

donnéo par e Conseil à la Semame Camreque produira une goutte d'eaugsu a- eiculation dans cette ligne. Ce jour-
Agricoie. Ada:pté. cier polie; une tackie noirûtre et in.dàlélile, ral est entièrement consacré aux intérét8 du

M. Maïste, seconde ar M. LIves. - bétail dans ton le pays. 'haqut numéro es'
que, fait iotioa : Que le Sceeretair3 Que les j.'unes files qui v uilent aller aux illustré de belles gravureset contient plusieurs
reçoive instruction de faire les an- Etats-Unse iitent lutt s couturières d articles intéressants pour les cultivateurs et les

uoacedaa mles journux 'Rémi. Dans ce village, p) ès de 15 femmes et éleveurs d'animaux. Prix une piastre seule-
ur filles sont employées à coudre pour les mar- ment par année. Des opios spécimens en-

français et anglais pour le meilleur chads-tailleurs de Montréal et gagnent les s gratiS Adressez N. P. Boyer andCo.
traite d'agriculture pour lequel un prix mémer gages que celles qui résident dans cette Parkesburg Chester couuty, Pa.
de $300 veoonédauxnesor, a été o. uprt ville sans payer aussi cher pour leur pcsosion.

pn donnant jluaqu'auimois . tae Mars 18M,3icpour tous ceux qui dev raient concourir , Le conseil lu ConîtéidYamsk. -c Le printemps est ccmmencéier,en2 'mars
nous voulons dire qu'il est commencé pour les

e.onFttXLemrstdeauEteecrlnaitivàeufài'aLAeit. aeiEeienirir-vil, misnt dur tu porles

ueod'aie ou hondesI>r'sieîîs rf 0t<li di cotect Ucnîe o,îht' poui r itantsdre la trrou mos Cant.n de l'Et.

dsSociétés d'AgtrIiut1tir-ýdu Chamnbly mate de St. Francois <Ilu ,ace <t jean Gnlili)ert D -puis. le commencement de mars, presque
et.de Vert-lière N-). 1. demandanît l Arcand, Ecuier, maire <le St Michel 'YamaMs- chaque Jour nous a atn-rné des tempêtes de

sanction de ('e Coliseii'Pour tenlir îîe ka, délégués du dit comté, neige,nt hier encore, il frisait frpid à pierre
probboeen LClftofendie, sans compter un vent furieux qui nous

ExPositio!r laleemeee balayait la neige duns la figure.
TheAmrinest extrêmtment basse danoklJ iivière Nos abnné ne non voudront pas siRisCh : Qubl V eh.èle is e il rin. Yaimas-a. Presque tous les moulins; sontatr- notre journal ne leur parvient pas u sc pep

QueleCjoua rêtés. La fonderie de M. Aug netntonneeléi,'uels
re voit avece satibfaCtion e t plaicirli eut marcher depuis plusieurs jours.C On cit fx,;cet à Ilinti mpêie de l asnq'l

lee,;etfôrtsý faits pýrî les Sociétés >d'cIgî-i- que cette disette d'eal4 se fait sentir depuis doivent b'Ln prendre.
citur o d Cha-blgradVcrciuèact et longtemidcpsoedansts campagnes oteil'oniCst

r ou tr souvent obligé d'aller cherch r l'eau aulln RECTIFICATION.-La cGaztte des Camm de teiro un onetbtui pour abreuver les animaux. pagnes" nous fait remarquer que le corres.
spondant auquel nous sommes redevablers

l' Çon 'miuiMatsre d'iigriulture soit M-. Moiteur a envoyé un ordra en Angleterre, certains détailsq sur les progrès opérés dane
ripcueeîet prié du vouliir bioi poui iles tuyaux de l'aqueduce de !St. Jean, diverses paroisses,et qui nous donuent,entr'au.
d rî son p1  i ce Prtjet. Dis contrats ont été pa.isés pour l'achat de tre chose, la liste des journaux qui y son

J Co 'Jou ripe. 18000 pieds de tnyauxen fonte et 1wouépieds reçus, a fait erreur pour les paroiassrs de Steplomb, outre quelques centainespe pieds Guillaume, Drtnmondville et La Baie, oùn

Gazette" a des abonnés quoique notre cor-
respondant n'en parle point. C'est un publ,
bien involontaire que la "9Gazette" pardonneîa
a ceux qui nous ont informé. Les publications
qui ont pour but u'enseigner à nos compa-
triotes à bien cultiver sont trop utiles et trop
néces, aires pour que nous ne les accueillions
pas avec plaisir partout oÙ nous les rtncon-
trons. -

On naus dit que l'été prochain il s'élèvera,
au centre du florissant village de Granby, une
magnifique (glise en brique dont M. Sherridan
de Montréal seait probablement le construc-
teur.

Grâce aux soins infatigables du Révérend
Messire H'nil Balthazard, à qui revient toLt
l'honneur du succès de l'entreprise , le projet
depuis longtu mps sou . considération de crns-
truire uue église catholique dans cette localite
va enfin se réaliser d'une manière qui dépas-
sera les plus belles espérances. Les premiers
travaux viennent d. oommeneer.

La eMinerve, publie l'extrait suivant d'une
lettre que M. Ed. Barnard, agent féd ral d'émi-
gration, lui adresse:

Anver, 29 février, 1872.
6.10 chefs de familles nous attend ,nt diman-

che prochain, M. l'Abbé Verbist et moi,pour
recevoir des renseignements plus eacts sur la
Canada. Ils ont tous écrit pour s'enquérir. La
moisson d'émigration sera grande, je l'espère,
et je remercierai beaucoup tous ceux au Canada
qui s'intéresseront au bon placement des émi-
granta 4 leur arrivées.
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D'AGRICUULTURÉ. 9,03

LE BETAIL DE nA. FERME naissance,ct nième avant leur naissance, logement plus s3acieux, afin que,l'heu
MOUTONs c'est-à-dire que les mères doivent être re de mettre bas étdrit arrivée, la brebis

fournies d'une bonne nouriture, durant puisse s'eloig.lérdu' résto du troupeau
Il n'y a pas très longtemps nous avi. l'hiver, et en quantité suffisante pour comme elle le déhire toujours.

ons occasion de passer dan- une paroisse qu'elles puissent procurer a leur ejunes Il est u'ne chnse sur laquelle 'nous
dont-il faut le lire à sa louange -une agneaux l'alimentation qui leur est désirons attirerl'attention des éleveurs,
bonne partie des habita its ont fait des rigoureusement nécessaire, le lait. c'est la division de la bergerie en hiois
proigrès notable dans l'agriculturè de. On demanderi peut-être quelle est compartiments, lorque vient la sai ou
puis quelque années. Malheureusément l'époque la plus convenable pourl'agne. de l'agnelage, pourvu, bien -entendua,
là comme partout ailleurs, il y .a des lage des brebis.Les agnelages précoces que ce temps n'arrive p',s guand les
exceptions, e4 beaucoup, nous pûmes sont preférables pour cette raison que moutons trouvent leur I.olTntpre nu
nous en convaincre en voyant, peu de les jeunes seront plutôt prêts à être champ. Ceslivisions doivent être faites
soin que plusieurs ont a mettre eri or- apportés sur le marché ; mais ceci dé de manière à pouvoit être chai gpo de
dru tout ce qui sert a l'exploitation Ae pnd entièrement de l'espece do nouri-i.. p'ace. On met d'abord, dans lê p-remicr
le ferme. L>. maison. la grango,les clo- tura qu'on possède à la ferme. Si le compartiment tout le troupeau. Aussi-
tures, etc, tout se ressent de cette né- fourrage est rare et de pauvre qualite tôt qu'on s'aprçoit qfune brebi st
gligence.i.tis ce quonous remarquâmes on doit faire en soi te que les brebis ne sur le point d'agneler, ce qui o
sur tout, c'est la mine chétive et miséra- mettent bas qu'a la première herbe, afin nait facilement, on la fait lasser la;s
ble des moutons. Il faisai t très froid ce que mères et petitspuissent trouver une le second, qui 1 eut être pei-nn
jour-là, et le vent soutffi'it du norl avec nouriture succule'te. Cette Epoque de longeur suffisante pour qid deuxou tro s
violence, soulevant des nuages de neig( l'a-nelage st aisée à fixer lorsqu'ou trebisy puissenL- gnelbr'tan irepres-
potirtant nous voyons aux portes dus -saura que la gestation ou le temps que sées, ebt ce quil fant-.I tla breb's
granges, ces moutons malingres et dé- porte la brebis est d'environ vingt deux mettra bis srn, étre inqiété,; e't la
chaeriés à demi-depouillés de geur laine semaines ou cinq mois. presence des autres moutons ne viendra
et laissant apercevoir la forme de leur Du traitement des mères pendant la pas la distraire d is les soins materne's
squelette que la peau scule recouvre. froide saison, comme aussi des brebis qu'elle doit donur r à ses petits. Lorsque
Comment l'elevage des animaux, et et des agneaux jusqu'à ce que l'herbe ceux ci'sont assez forts,on leis fait pîs-
particulièrement des moutons. poura-t soit devene assez abondante pour les ser, avecelouis mère dans le trois mes.
il rapporter quelque profit lorsqu'ils nourrir, dépend entiérement le suceès compartiment.
sont ainsi traités. Nul doute qu'au de celui qui éléve des rgneaux bâiifs. C'est alors quela mobilité des divisi-

printemps, au temp: de l'agnelage, la S'il les nourrit bien,ses jeunes moutons onset utili ie;à mcsu e que le homre
motiénu moinsdesjeuresagneaux périra seront recherchés durant l'été par les des agneaux augmente, on élargit ce
et le proprietaire sera heureux si plu- acheteurs, à cause de leur gdosseur et troisième compartIent. -. détrime i
sieurs de ses brebis ne subissent pas le do l'épaisseur de leur toison.Mais s'ilse du premier,quidécroit a mne iura'que le
mêma sort. montre négligent pour eux, il lesverra brebis en sont éo'gnées, tatidis quÔ la

L'importance d'unitroupeau, sur une surpas-er par des agneaux nés bouconp grandeur 1u Jeond e s tooptr&la
ferme, est très grandie. Suivant nous, plus tard, dans le printemps,de mères même. Quand l'agnelage die toutes les

'est a tort que plusieurs personnes ire. qui ort ca une alimantation génére-brebis est terminé, on enleve les divisi-
gardent l'élevage des moutons comme se. uns, et le nouveai troupeau àlaliberté
.une source de dépenses continuelles Le meilleur fourrage pour les brebis, de couriras toute la bergerie.
dans notre pays. Los animaux de race en Canada, est la paille de pois ou le Nous in4ist(n sur ce p artage de la
amélioree que l'on se procure à grands pesas.Sil'on ajoute à cettenourriture,une bergerie en trois logements, parceq'il
frais, disent-ils, dégénèrent en quelques bonne ration de navets, un peude grain est très important. Ordinairement lo:- e
années, et c'est toujours à recommen- et unebergerie séche et aérée,letroupeau que celui qui apporte la nourriture
cer. . attendra le printemps en parfait état. entre dar.s là bergerie, les 'tioton8 oùnt •

Il en est ainsi de toutes les espèces Nos hivers sont durs et les cultiva- peur et vont se 1resser dans un coin.
d'animaux,et non-seulement en Canada, tours ne le savent que trop; il faut donc La brebis qu vient de mettre bas est
mais dans tous les pays On n'est par- qu'ils aient le soin de préparer un bon entramnée ave les autres; son petit. est
venu à améliorer les races qu'a force de logement pour leurs moutons,pas trop bouscnlé, et roule sous les pattet; et
soins et de patience, qu'en choisisant, chaud cependant. Une espè ;e de hangar souvent, ' il est pas écrasé, sa mere
pour reproducteurs, les animaux de ou une charpente sur laquelle des plan. le perd de vue et Io néglige ensuite
meilleurs formes, et de plus, pour les ches ont été fixées suffira amplement pour en adopter uh 'nuti-ei oubien, dans
moutons, ceux qui se remarquaient pour pourvu que ni la neige ni la pluie n'y ses eiforts pour se lever et fa w, lui
la, forme et l'abondance de leur toison. puissent pénétrer, et 'qu'il y ait une aussi, il se convro d'orduras, et mtïnère
Tous les autres étaient envoyés à la bonne ventilation. La nature a pourvu refuse de le léchier, ce qui. peut causer
.boucherie. Ce n'est qu'en prenant les le mouton d'un vêtement qui défie la sa perte Fi le temps et froni.
nêmes moyens qu'dia empêchera ces rigueur de nos durs climat; mais si cj L est à piepas de raýer la laine a-,-
races de decroîre. Le mouton, différent vétement vient t se saturer oi a s'inbi- tour du pis de la brebis afin que son
on celades autres animaux domestiques, ber d'eau, il met t oucoup de temps à sgneaup·nsel atteindrep'usfacilement.

,rapporte un double profit, par sa chair s cher, et par eonséquent cette hum.dité Si la mère n'a pas de lit, ou quelle
qui est recherchee'sur nos marchés, et prolongée fait ressentir longtemps ses refuse obstinémént do r0 pa n(u rir
par l'intérêt annuel que son possesseur effets pernicieux sur la constitution de son petit, si 1 on vut le sauver, il tan -

retire du cru periodique de sa laine. l'animal.Le cultivateur soigneux évite- dr r le soigner à la mtii. Ins ce cas
C'est par ce profit annuelque l'espèce ra donc de laisser ses brebis exposée là, on fait usage du hi eron, eu mieux

ovine (des moutons) l'emporte sur tous à la pluie ou à la reige durant l'hiver, d'unie bouteille dans le goulot de laquel-
-<e autres animaux, si l'on en excepte mais au contraire lorsqu'il verraleman. le est placée une épo ige. Le lait d'une
peut-être les vaches à lait; et c'est'pour vais temps, il se hâtera de les mener à vache qui vient de vélAr, est ce qu'il y
c'ette raison que nous coreidérons une la bergerie. a de pr< ferable, lorsqu'il est chauffé,et
ferme canadienne comme ,n'étant pas La'brebis qui et pour agneler doit mélé avec un peu d'eaiti et doehm s c,
Parfaitement moutée en bétail,si l'on ne être nourrie d'une manièr3 regulière,e ce qui lui dne autant qu'ilestpo,
trouve pas dans tseslimites, des repré- trai ée avec douceur. Ou ne laismera sible, les qualités du lt de brebis.
4eDtants de ces deux classes. pas les chiens aller avecelle. Loi squ En prer-ant tous ces soins, l'éleveur
0 Mais pour avoir de beaux moutons le temps de l'agnolago approche, on sera presque sûr, à moins d'accidents,
dont les produis enrichiront les culti- veillera attentivement sur les mères ; de ne perdre aucun de ses. jeuues
' uths,il faut en prendre soin dès leur et s'il est possibleon'leur accordera un ggneaux."
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Pour avoir de beaux moutons, il fan- Canada, et on ne compte sur une bonne coup moins cruels et non moins avan .
dra continuer à soigner les mères aussi récolte de miel, que quand une mère tageux pour s'enip:i er de ses produits.
abondamment qu'on le faisait avant ruche a donné deux et souver.t trois On detruira donc la ruche mûre et
l'agnelage, et mieux même afin de favo- J essaims dans Parinée. celles des second et troisième essaim
riser la secrétion du lait. Le ¯ son de Je vais donner ici -un nperçu des dont le rendement sera tout au plus, de
blé et la moulée ( farine et son d'avoine) produits obtenus par deux systèmes 20 livres de miel chaque et deux livres
détrempes, les racines hachées, le foin de culture que j'appellerai, l'un système de cire pour les trois. Ce miel, n'ayant
bien tendre constituent la nourriture par l'étou ffageet l'autre systeme rationnel, -té recueilli qu'à i la fin de la saison,
la plus convenable. C'est pourquoi le c'est-à-dire. lu culture fondée hur le sera de qualité iniferieure et ne vaudra
cultivateur qui ne pourrait pas nourrir raisonnement. que 10 cents la livre:
les brebis de cette manière, doit fixer Commençons pal celui de l'éLouLïage. 0 lbs. de miel à 10 ets. $6.00
le temps de l'agtnelge à l'époque ou Prenons une bonne ruchée d'abeilles 2 lbs. de cire i 32 " ......... 0.64
les champs commencent a ce couvrir qui aura hiverné, elle contiendra, vèrs
de verdure, comme nous l'avons dit le 20 ou le 25 Juin, à peu près, 50,000 Total- SG 64
plus haut. Lorsque les agneaux ont mouches; si la saison promet d'étre Persor.ne ne peut dire que je n'alloue
atteint l'âge de quinze jours ou trois bonne en miel, elle do-nera alors un PHs assez de miel par' claq1ue colonie
semaines, iquoiqu'ils continuent de essaim. Neuf jours après ce premier qu'on aurait détruite: car 20 livres sont
prendre encore leur subsistan.ce au pis essaim elle en donnera un ser:ond et le plus que l'on pouft esperer d'avoir.
de la mère, on doit néanmoins mettre trois ou quatre jours après la sortie du Le plus grand nombre de ruches n'en
a leur portée des aliments cho'sies et second, encore un troisième essaim. donneront que la moitié de cette quan-
bien tendres, eomme du trèfle ou des Cette mère-ruchese trouve alors divisee tité: moi voisin, Prudent, qui est un
i acines. Il sont trés-friands d'avoine. en quatre colonies. Ceux qui detruisent etouffeuir de première force, cri a fait

Enfin, on veillera à ce que le plan- les abeilles pour avoir leur miel, voyant mourir 13 coloiies l'automne dernier
her de la bergerie soit toujours bien cette uaugmenitution de ruehes, espèrent et n'a eu que 30 livres de miel bien

ser, et que les moutons soient tenus de faire une bonne recolte; niais voici commun. -Quelques unesde ces ruches
proprement afin (le ne pas les exposer -e qlui arr'ive. Supiîsons toujours que contenaient plus d'un demi-minrot de
à des maladies. Dans les temps froids l'aniiée continue i étre favor:Ible i la mouches que j'aurais bien voulu sauver
et humides, dit un de nos échanges, l· ro'duetioni du miel. La mère ruehe, de la mort cri les achetant, mais qu'il
j:uiies animaux sont exposes a tie après avoir donne cce trois es ,aims. se n'a pas voulu me vendre pareequ'il
maladie dangereuse qui attaque les trouve deeuplé.-Sa mère-abeille croitque vendre ses abeilles, c'est ven.
articulations des genoux, (les jarrets et étant jeune. ne commenceia sa porte dre sa ebance.-Quelle absurdité!
des boulets. Les souffrances <u'lS qne 21 ou 22 jours aprè la sortie du Il y a une autre classe de cultivateurs
éprouvent alors les obligent de na-ebIer premier esni-il faudr icore de d'abeilles qui se servent de tiroirs, sur
sur les genoux. Il est bien rare qu'ilý 2G à 2S jours poir que les jeunes abeilles leurs ruehes, pou r recot 'er du miel,
s'en remettent complètement. On re que Produiront ses ceufs, aillent au mais ils ne rfussistent que rarement à
commande contre cette maladie, l'e m ch1am1ps: alo"s la saison des fle,'r's sera faire trtvai ller les abeiles dans ces
ploi d'une espèee de baurWe que l'o passée avant que cette ruche srit en tiroirs.-Ceux là reçoivent difficilement
obtient en fiiant bouillir de la terében. etat de reprendre sa récolte de iiel. Le les icnse:gnenierts que l'on voudrait
thine, du gingembre, de la canelle et second et le trsimen essaim etant, leur donne parcequ'ils se croient
du clou de girfie pendant quel-r ire fýible en m1ouch'lîes, et n'ayant eue aussi avancés en apiculture. Mais, eux ausi,
temps dans de l'esprit-de-vm oit un zciley le de jeunes femelles pour les renforeir laiissent essaimer A outrance et cOnsé-
eni esprit. On frictionne les partics 'amasse'rot gIne pei de miel. Il n'y quuemmeit sont forces dntoutler en
malades et on les entoure avec un linge aura donc <lue r premier essaim qui automne une partie (le leurs colonies
tremi e dans ce baume. En outre, de atasseront sufilsaniient de provisions trop faibles pour hiverner.
iemps en temps, on fait boire du vinpour s'hiverner, ce qui est di Sa forte T. YLQUr

clhnrud aux agrcaux malades." Iopulath in. Lors de son i part de la
Coniie ctte maladie provient du ièrie-ruhe, t ouî es les abeillus ouvrièr es

froid et de l'humidite, il faut se hter qui s'y trouvaient dans le moment, l'ont
de donner, aux agneaux qui ci sont abanidonné pour f riner ce premier RECETTES
irngtés, unr logis plus5 'onfrtbIe, cri essrim. La vieille mère, à :usi elle, -

reuint gaide toutefois de rio pa les abandonBné sa rn,-hepourl'acompagner. Eeurre fait à la minute. -A la fin de
tenir trop cliuiudenient, ce qui leur Cette reine, comme on l'a lpenlle vul l'hiver, plioque où le lieurre fraix est
serait autant préjujiable. 'gaireneuit,se trouve dain.s les meiller'es encore a-sez rare,voici un inoyens faci

conditions de sa po"te; ear c'est avec le de >'c procurer a l'instant pourvu

peine qu'elle s'etivole avec I'essanim à qu'on nit de la crème.
APICULTURE. entise du frrdeaui d'on's qu'elle porto Au lieu de barate, pr .n ne bouteille

dans ses ovaires. Lei abeilles, enr quit- à largo goulot, r-emplisez-.la ailx trois.
La culture des abeilles se fait, avec tarît lent' ilonîjudle p'-ur aller frrder quartsde bonne crine puis :rm itez la

autant d'avanîtage cii Cantatda qu'en t>cit ru une nouvelol colonie. r t prouve d'u ie dans touis le4 se s, à 'orce de bras
autre paysdu mionide, excepte la Cali- prévoyance admirable; n r essaim, au teouez d hant en bas et le gauche à
forine. Notre climat n'e.t cau'e d'aunun départ, em porte touj urs avec lui des droite. Lu beurre ie t:ardera pas à
inconvénient qu'on ne puisse eviter, et provisions pour plusieurs jours. Déjà, s'agglonérer;quand vous vous un aper-
les plantes qui donnent le miel abor. la nuit suivante,. des cellules sont éban- cevrez, faites couler dehors re petit lait,
dont partout dans nos csipage.s; miais chrées, et la mère y depose quelques et, tournant toujours du mème côté,
la rapidité avec laquelle passe la sison ceufs. Ce premier essaim a done tout faites prendre au beurre la forme d'un
des fleurs, nous oblige a garder nos le temps necessaire de se rindre assezi petit rouleau qui sortira fai lement p ir
colonies d'abeilles aussi fortes en mou ricbe pour hiv-rier, et ce sera lui que le large goulot de la bour cille.
ches que possible, si l'on veut qu'elles l'on conservera pour l'année suivante.
nous donnent tout le prolit que l'onr Le mois d'Octobro arrivé, c'est le Un chimiste est parvenu . constater

peut en attendre; et on ie parvient à temps de l'ét tifage, pratique sauvage qu'il faut avoir mangé 25 bis. de lait
avoirdefortescoloniesqu'on enpèelr:hant et vraiment désastreuse. Comme on pour augmenter d'une livre on pesan
les abeilles 'l'essaimer. Malheurcase- le sait, elle c, - siste à tuer, par le souffre, 'tour, ou 100 1ibs de navets, ou 50 I bse.
ment on ir .ique ici tout le contraire. l'ubeille qui ile demande qu'à vivre de pntates ou 50 Jbs. de carottes, ou
L'habitude de detruire les abeilles en pour enrichir encore son possesseur, 9 lbs. de farine d'avoine, ou 'T lbs. de

automne, est encore très-générale e n quand il y a tant d'autres moyens, beau- farine d'orge, ou Si lbs, do fèves,
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Bulletin Commercial. tous sons cette province fournit plus 65 85 à SG, No. 2 85 35 à 85.45. On cote
de fhcilités à faire des affaire à l'année la farine on Anw 82.05 à $'3 par 100 lbs.

St. fyacin'the, 25 mars, 1872. ronde et que le. ahleteurs ne sonit pas GRAINE DE TaEV.E.- L ud e
Le froid intense et continu de la obligés comme a:utrefois à faire leurs s'acnte plur eOt te grainîe qui s'oure

semaine dernière, ainsi que la poudre- enljilettes avant larupture .es eliins. asscz paroi ni esiiemiienît. Elle Ve.

rio qui amonucla la neige dans les rou- Peut être l'augnenitation de l'imîporta- ferieient lenue a 101'. pîr liVre.

tes qui conduisent a notre ville, n'a- tion est elle aussi pour q uclque ebose G RAINs IE 311T,.- L I demoanîîde est
vaient pas permis aux habitants des dans le calme compairatif qui parait cx très calme et h prix tenda t frtemnt

campagnes de nous apporter leur pro- ister. i la lais-e elotai t à $2 10 par 45
duits pendant les cinq premiers jours. \u7s n'avons aucun changement livnres.
Mmus samedi, quoique les chemins fus portant à .ignalor dans les cours des L.uî.- Nou. siginalm; s unlie melillei.
sent encore en mauvais état il y avait Dry Goo,s et nos remarques de la se. re iLemanrîde pour le la-d iiies n dipo
foule sur- notre marché. Lat denrée la mnaile dernière s'appliquenit il cette se iible pour les chanitiers avant la rup.

plus abondante était le beurre ; chaque mainie.. ture des cheminîs Le -toek est très leger
fabricant voulait sais doute écouler ce ' LAINE.-Les stocks sur notre place et les leteteurs sant trè., fermues dansi

qu'il avait de [e produit avant la fiA sont presque epuisés. La demande ay. leurs prtieteious.On <ot e me s nouveau
du Carême, et aussi avant de recom. atnt excede les offres, il s'est etabli un $15,50 â $15 75 it $15.25 pour old viesa.
mencer dû nouvelles salaisons. Mais nouvelle hiaui-se sur toutes les qualitws. Les autres qual le.s sont toujours né-
comme les consommateurs ont presque Ou cote à la clòture laine de toison. 57e glirées.
tous leur provisionse, les acheteurs n é à 60c, laine étiree superieure 57«e- à A Chiengo lee pi ix fléclissent régali-
taient pas ti ès nombreux·, et a dû s'en 60e NO. 1 43e à 503 noire 50e à Mle èremlent en corise iaceie i éîormes

rap))orter plusieurstinettes. Le prix non assortie 34eà 35e. stocks qui u pneînt le- calb de
variait de 12 à 15c. Lc prix de la B .is DE ERvicE.- On rapp -rte qule de speculateurs. Las deiires rap1 orts
viaidn était relativement élevé; bouf fortes transactioni ont ete cotcluas a portent a lu,820,55 le nombre de peus
7 à Oc la livre ; lard 9 à 10e ; sain- Burlin¿ton e t -i Albainy pour les bois de qui ont étésales. Lt'agmentation est
doux 13e; suif 12 à 14e ; dind- s par service du Caniada à une hausse de de 33.1i Ou et ph. coiiable qu1e

couple 2 00 ; œeufs la douzaine 19 à 20e $1.50 à $2 sur les cours de l'aunée dur unine (1re derniére, et on considérait alors

patates le minot 50 à 00e. niér. Il existe une demande cousidera- les socks exessi f,.
Il n'y avait pa, de nouveau sucre bic pour les Etas-Unis î t l'AntlUerre BEUitîît - Notire imarîhé au beurre

d'érnble, et le vieux était rare ; on de. et nous avons tout lieu de croire qu'a- reste sans hangement. Peut êtro que
mandait de 10 à 12Ac la livre. Pommes, ne fltt conddrable visitera le port la denanAe qui se r -veilte aux Ems.
rares et de medioei qualite 1.00 le de Quebec ce printemps pour y predi.re Unîis aura un elet favorable .sur autre

minot. des cargab.ons de buis. Le tenpls est Jlace. La rarete de bu tOrre est uni
Marché aux grains. - Assez bien des plus favoabIJles polr sortir le bois sujet d'observation génîéralo et il pour-

fourni ; les prix sort, à peu de chose des forêts et on nous informe 1i1e la rait so Laire que nus I lenéficierionîs
près, les mêmes0îO que c21 rapportes plus girnde activite existe dans les pas le la demandu! par le manque de la
dans notre ttlletii de la semaine der- chantiers. 1872 promet d'être la p)lus quali é déÀ.irable.
niere. Blé, par minot 140 i 1.80 ibforte aunée que les commerçauts d
farine de blé par 100 livres 3 00 à 3 25 bois auront enJîrO vue. % RCH EN GROS.
pois 80d à 100 ; orge 55u; (blé d'inde noIs DE CHAUrFAoE.- Le froid de la
80c ; sarrazin 60e ; avoine 35 à 37e ; semane derniere a considerablenent Montial,23 Murs.
fèves 1 00. réduit les existences de ce co mîbuti F p1 b

Marcli a bois.-Il y en avait une ble et, pour peu que l'ouverture du la 000îllo 1) r plat tc Il) qr lbs-tlsç.
assez grande qaitite, mais de qualité navigation retarde, nous craignons for 000 t8 e 8e
inférieure. Comme on ni'est plus ù.r ment une di-etLe encore pire que cul- S rieure E'a. 00 à O 00

des chîcmins, on refuse de coîntraeter,et les dont nous avon pu souffrir. Les Sr . ......... 4 10 à 0 15
on se contntoe de vendre au voyage. chemis vont bientt se rompre et les e ot.. . . 10 à 4 1501e %let W i0 vot 4iutt Se95IIýe e
Le prix d'une charge etait de 1.35 à ra, ports de la culture vont bientôt ces Su If. (goût d. l'ouest).. 0 (10 à 0 00
1 50 pour le bois fraw:, et diminuait ser. Sup Or[blé du ounad) 5 05 à 5 0

jusqu'i S0 pour le bouleau. Sous la pression do la demande la se- Si Or e[blédu C . uada) 5 65 à G 70
Marche aux fourrages-Peu fréquon- maine dernire, les prix ont hussé d'uu F:ri e on .i. i S à 00

té, le.s gros fourrages surtout mian- dollar à deux par corde et on cote ( a \\ n ) . .0 00 à 0 00
qfaient presque tout-à fait. Le foin aujourd'hui l'érable de $11 à $12, La n:po mq de la
valait, de 10 00 à 11.50 le 100 bottes ; lausse a été proportionnelle sur les (cit bldrq'uest.. do la
la paille 2.00 le voyage; pezas de autres qualités. (cité blé le l'Ouet .... 0 00 à 0 00

Fra is m-ioulie ........ 0 00 à O 00
mauvaise qnalité 1.00. Chaussures.-Les visi,éurs qui se Canada sup No 2 . 5 35 à 5 45

tr-ouveut on notre vil.e pour faire des. a
821 h d.,;Super21 Etat de lOet

Revue commerciale do Montréal pour achats de Dry Goods ont aussi fait d eleo t dc00'Ouest
la semaine finissant le 20 mars 1872: achats assez importants de c2a..ssure. •8.... ... 0 à 5 001[Belle........... .... ... 4 0 il 5 00
Nous n 'avons obsolunenit rien doeî Le conunerce de détail écoule rapide- Mi r ... .. 4 00 à 4 10

nouveau à signaler dans les farines, les ment les stocks de paur.îdessus ci'n .

céréales et les les den. caeutchoue qui sort en grande deman- Frieue e su25du 3 50

rées coloniales les thes flont exceition de. ar 100 1.... d I5 à 8
toutes les autres branches sont calmes; FARINEs.- La baisse qui a été signa. par 100 lbq.........2 15 à 2 S0
Les affaires dans les Dry Gouds n'ont lée sur le marche anglais et sur les

pas été aussi considérables pendant la) marchés de l'Ouest a un ellet defavora- Farine d'avoine, par h5rils dn 200
huitaine qui vient de s'écouler que pol- i bles sur les cours de notre place. les Ils Coté de 81S5 à 5.00 suivant les

dant la semaine précédente, néanmoins prix ont reculé (de te à 50 qunlités.

les imp>ortateurs sont satisfaits du total Les détenteurs heureusement ne for. Blé par minot de 66 Ibs - Reçu

do leurs opérations Il ne paraît pa cn cent pas les ventes, de là l'aîpparnoico 0000 iniIots. Du prîirnternps de 1.36 a

être de même à Toronto où les choses de fermeté qui nîe se maintiendrait pas 1 38. Ruge d'iver, pat de ventes.

sont très tranquilles on ignore jusqu'à un instant s'il en était autrement. On Mais, pa- boisseaux de 56 lbs.-

quelle point les plaintes sont londeos.' cote extra $6 10 à 6 15, 'anîey $5,90 Peti tes ventes de 64 a 65u.

Ou bemblo perdre de vue que le réseau à $5 95, Super. ne ble du Canlada $5 65 PÀs. pur boisseaux dle Gü bs. Les

de chemins de for qui sillonnent en à $5 70, farine forte pour boulangerie cots sont SOc à 83c, solo la qualite.
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Avoine, par boisseaux de 32 1bs.- 10 à 12c. Miel, oc. Laru frais, 10c. Bouf, 5
.Marché tranquille, de 30e à 32c le bois. à 8e. Mouton le quartie, 00 à 90c. Veau de
seau. 25 a 40c. Peaùx par livre 62c. Foin par 100

Orge, par boisseau de 48 lbs.-Mar-bttes, 7.00 à 8.00. Paille do 2 a 4.00.
ché ferme. De 50 à 00c suivant les M.Jean 23 mars 1872
qualités. Fleur par qunrt, G40 à 0.50 do quintil 3.10

Saindoux, par lbs.-La demande lo à 320 do debled'inde o 1ffl à 1.70 do de
cale cuté de 9.1à 9½e. rasin do 200 a2.20 Avoine lar 40 lbs 37 à3$c

Beurr, pa lb.-Marcé tîanquîîe o par 56 livres 50. Graint! de lin par 60 IbsBeurre, par ib.--Mýarchié tranquille. o1.40 Graine de mille par 50 livrer, 2.25 Poispar
De, l'Ouest : en entrepôt 13 à 15c ; bon minot 0.80 a 0.85 Bled 1.25 a 1.30Bled'inde par
de l'Ouest :16 à 18e ; choisi de l'Ouest, 56 livres 0.O Sarrasin par 50 livres 0.00 Pata-
20c à 21c. tes 0 35 a O 40 Rufb la douzaine 0.20 a 0.00

Lard, par baril de 200 lbs.- Marché Volailles le couple 0.40 a 0.50 POUlets 0.20
ferme.0.35 Oies 1.00 a 1.75 Dindes 1.a 200 Burrfore. es otaion sot :illssfrais par livre 0.20 a 0.25 do salé 0.13a 0.15
nouveau 815.25 à $15.50. Vieux Saindoux 0.121 a 0.15 Laru frais par 100 livre
Mess,S15.00. Mince $14.50 4.50 a 5.00 do la livre 0.00 a 0.14 dei mers par

Fromage, par livre.-Marché forme, quart 1625 a 17.50 Bouf au quintal SO0 a 600
Les prix sont : Manufacture de choix. d par livre 0.00 a 0.00 Fçin au cent 10 a 11.00

de ie 1le. ouvaumeileu, . Paille do 4 a 5.00 Bois la corde 3.50 a 5.00.del1e à' 11Ue. Nouveau, meilleur, à9
12c. Sorel 23 mars 1872

Porcs abattus par 100 lbs.-Les Pois par minet 0.80 a 1.00 Avoine 0.34 a 0.00
prix sont $5.25 à 85 50. Sarrasin 0.50 a 0.00 Fleur auquintal 2.75a3.00

Alcalis, par 100 lbs, -Tranquilles; do de Bled'inde 2.00 do de Sarrasin 1.60 a 2.00
Premières 87.75 Secondes, 80.00 Per. Lard frais par livre 0.08 a 0.10 do salé 8 a 10e
lasse,tranquille. Premières quintal 00 a 7.50 Buf par livre 0.055 a 0.10 do au puintal 4.00 a F 00 oouton par
Secondes, 7 $7.50. quartier 0.30 a 0.50 Veau do 0.25 a 0.60 Dindes

St. Hlyacintic,23 marsI72.
F kur par quintal 3.50 à 3,80 ; Do de blé-

d'inde 3.00 à 3.20; do Sarazin 0.00; blé par mit
1.50 à 1 6[; blé.d'inde do 0.60 0.70 ; Pois 0 .80
avolue; 0.32 à u.00 ; Orge Ibi 0.50 à 0.55 ; Sar-
rasin 0.00 ; Boeuf par 100 lis 0 00 à 8 00 i Boui
par livre 0-10 ; Agneaupar quartier 50 à 60 ets,
Veau 8 etes; Lard fiais par 100 lies 6.00 à 7.00.
do la lb 7 à 8e ; d[o salé lbs 9 à 10c, volailles,
dinuîes par couple 1 60 ; poules do 40 à 40r,
Poulets do 20 à 25c; Pigeon do 00 à 0Oc. Gi-
bier, Pleuviers couple 00.; Perdrix do 00 à50,
Patates minot 50c ; Choux pomme 15e ; Lai.

par couple 1.50 a 2.00 Oies do 0.80 a 1.20 'ou-
les do 0.40 a 0 70 Poulets do 0.00 a 0.00 oe'fs
par douzaine 0.17 a 0 20 Beurre fraie par livre
0,15 a 0.17 do salé 0.12 a 0.15 Saindoux par lb
0.17 a 0.20 Choux la pomme Se Sucre d'érable
par livre 12e Oignons par minot 1.25 Patates
par poche 0.60 a 0.70 Pommes par minot 0 40
a 0.45 Foin le cent G a 8.00 Paille do 3 a 4.00

Roxton-Falls, 23 mars 1872.
Pois, $1. Avoine, 40c. Fleur, S3.25 par

cent Ivres. Foin par cent botte $10 à $12
Lard, 10 à 12c la livre. Bouf, 8 à 10e.

ne 40c ; Sucre d'érable la lb 10c, Miel 10 00 Marché dc Shîîrgroole, Shererookt,23 mars
Oignons par minot 1.00 ; Foin par 100 bottes 1872.-Boeuf au quartier, a lb O5e a 07e do
8.00 à 10.00 ; l'aille [voyage]2.25 à 2.50.

i prix des grains chez les marchandsa 08, Agnau à lalb 0 a 10
die cette ville; Venu 00 a 00 Lard non débité O a 07 do Ù la

Orge............... 00 45 à 00 50 livre 10 a 15, do salé 10 a 00, Dindes à la lb
Avoine.............. 00 36 à 00 00 10 a P Oies os a 60 Poulets la couple iOn 12
Pois ................ 00 00 à 00 00 -Graîei d li......... 00 09 i 000 poules do 40 a 60 Canards Sauvages do .10 at 50GraPnerdrix do 35 a 50 Beurre frais en pin n20

en tinette 16 a 18 Fromag OS a 10 Mliel
MARCHE AUX BESTIAUX. 12 a 15 Rufs 20 a 25 Patates 30 a 40 Choux

Montréal, 23 mars 1872 par pomme OS a 08 Betteraves, ai paquet
Boeuf, lère qualité par 100 lies.... 7 à 8 On-ottes do O5 a 00 Oignons ai minct 0.00,
Boeuf, 2me que it............. 4 à 6 Pommes, do$ a 20 Blé 00 a 00 Orge 0.00.
Vaches à lait..................25 à 35
Vaches extra..................45 à 64 Les Trots-Rivièrcc,23 mars 1872
Veaux lère qualité..............10 e 12 Fleur de blé par quintal 2.50 à 3.00 ; blé-

" 2mo .. ............. 8 à 10 d'Inde 0.00 à 0.00; sarrasin LPO à 2.00; moulée
" 3me tg .............. 3 à 6 1.10 à 1.20; Blé in. 000 à 0.00; ioi6 0.75 à

Moutons,lère qualité............ 4 à 6 à 0.80 ; Orge p. 50 Ib., 0.00 à 03; Avoine
9 2me " ............. G à 7 0.30 à 0.40; Sarrazin 050 à 0.00 ; Mil 0.00 à

Agneaux,lère "............ 5 à 6 0.00; Blé-d'inde 0.80 à 1.00 Patates 0.40 à
d 2tme ............ 3 à S à .0; Fèves M. 1.25 à 1.50; ilionsdo 050>

Cochons, lSre 9 ............ O à 00 0.80 ; (Etfs douz, 0.17 à 020 Beurre fnis 0.20
"L 2e . . ............ 0 0 O.23' Beurresalé0.15ti .17, Sucrod'Embue

Foin, lère qualité, par 100 bts....13 à 15 par lb 0.10 à 0.11; Miel par lb 0.12 à 0.15
Foin, 2ne 4 .............. Il e 12 Saindoux do 0.14 à 0.15; Lard par 100 l's 0.50
Paille, 1ère qualité.............. 6 à à 7.00; Boufdo 4.00 à .00; oeton par qrt.

2 ". .............. 4 à 5 0.40 à 0.60; Lièvres p. couple 0.20 à 0.25;
- -Dindes do 2 00 id2,50 ; Oies do 0.40 à 0.50;
Joliette, 23 p2ars. Canards do 0.40 à O S0 ; Poules do 0.50 à 0.0

Fleur par cenit lbs 3.50 r 0.00; Fleur de : ci- Poulet& do 0.30 à 0.40.
gle do 2.00 a 0.00 ; Fleur de blé-d'inde de 2.00
a 0.00 ; Fleur de Sarazin 2.00 ; Fleur d'avoine Marché de Beauliarnois, Beaî,harnoig,23 mars
do 1.85 a 0,00 ; Avoineimt, 32 à 35c. Orge par 1872-Pois41 4d a 4s 6d3 Orge par 50 Itus 2 4 a
50 libs 50 à 55c. Pois par mint, 70 a 95c. Blé- 2 61 Avoine 1S a 19, Sa razir 2 3 a 00 Fleur
d'iide8Oc. Sarizin par 5G lis, 50 à 0c. Graine de campagne par qtl. 14 O a 15 0, do d'avoine
de lin par niiniot, 0.00 à 0.00. Graine dé mil 13 G a 14 0, do blé-n'IndeO6al1OdoSarnt-
2.80. Graine ie trello par livru 12 a 13c. zin 5 5 o5 0, Porc frais par lb O , a S, Lard
Patates le ene - à 50c. Oienons 1 minot 40 saléparlb o Ta 0, Lard par 100lbs 35Ga37 a
à 50c. (Eul- 'oz, 25c. Volaillespar cou ple Bouf par lb O 6 a o 7, Bouf par 100 lii 40 0 O
40 a 50c. D i s le couple 1.20 à 1.00. Cies 42 0, Mouton par lb0 6 a 0 0, Veau parlb 00e
do 1.00. Pot. '', 00 à 00C. Beurre fraisla lb,o0 Sucre d'Erblo par lb 0 6 a O 0, Syrop
18c. do Salé, a à 15e. Saindoux, 15. Sucre,[par.-gallonO a quaMiel par lb 07c00,

Onions par minots 4 0 a 40, Fèves par minot
6 e a 0 6, Patates par pozlhe 1 8 a 0 0. Pommes
par minot 3 0 a 5 0, Paille par 100 bottes 0 0 a
0 0, Foin 43 0 a 50 0.

Marché de Québre, 23 mais.
Fleur extra supérieure. 7.25 à 8 10 ; do extra

7.00 à 7.25 do de goùt G.70 à 0.80 do snpér. No.
1 6.40 à 6.55 do forte G.701 a6 !)0 ; do nulr.No.
2, do 6.00 à 6 20, par quintal 3.20 .4 2.39 G ruai
par 200 lbs 0.00 a 6.25, Blé d'Inde, blane, par
200 Ibs. 3.70 à 3.80, do jaune, do 3.00 à 3.70,
boeuf lére qualité par 100 Ilbs. 9 à 9 50 2e 8.50
a 8, 3a 7 à 7.5'; 1ère qualité par lbs. 8 à 10e
Mouton, lère qualité, par Ibs. Sc à oc. lard
frais, par 100 7.00 à 7.50, par bs 8 à ?, Falé, par
lbs. 10 à 12c, Jambon frais par Ibi 8 à 'e do
salé et fumé 12e. Saumon, No, 1, par IC d. 200
lbs 15.50 a 16.00 ; do par lb S à 10, Morue
verte, par quart 4.00 à 4.25 do en
draft 6.00 à 6.50 do par Ibs 3 à 4 Morue seclhe
par quintal 4.75 à 5.00 Huile de Horue, par
gallon 57 à 60 Hareng du Labiador No 1, par
grt 4.00 à 4.25 Volailles par couple 65 à 15 Oies
1.25 à 1 75 Dindes do 2 à 2.50 Canards, do
75 à80 Patates par Tuinot 55 à 0 Avoine par
32 livres 52 à 51 Beurre salé, par lbs 17 à 18
Beurre frais, do 19 à 25 Fromage par lbs 13 à 11

oufs par douzaine 25 à 30 Suci-c d'érable, par
lbs 8 à 9 Pommes par art. 3.50 à 6.25 Oigions'
par qrt 3,75 à 4.00 Foin,par 100 bottes 11.0 à 12
Paille do 5 à 5.50 Peaux vertes inspectés par
100 lbs 00 à 00.00 do mouton non préparées
chaq 00 à 00 do Veau do par livre 00 e ou
titie par Lbs 00 à 00Dois, par c)ii (2 pieds
O pouces),3.90 à 4.50

23 Mars 1872.
Cuir à semelle, No 1, BeA la livre 5 a 27

Do No 2, do 24. a 25
99 99 (Orouoco)........ 25 a 2G
i t do N2o.2.. 231 a 24

Do Slauglter do 35 a 35
ci 9 d:, No. 2...... Po a 3

Cuir brut................... 28 a 30
Cuir à harnais.................. 32 a 34
Vache cirée, lgère.............. 43 a .15

do do pesant.......... 40 a .12
Vache à Grain................. .4 fl 3
Vache fendne grande-............ 33 a 35
Vache fendue petite ........... 30 a 35

do BuiT [bon] par pied..... 15 a 16
do commun.............. 10 a 17

Pebble bon...... ............. 1i a18
do commun................ 1G a 17
do cirée unie.............. 191 a 20
do bourdé ................. 17 a 18

Veaux canadiens légers, lbs..... 75 a 80
Veaux canadie, louid......livre 80 a 85
Peaux de mouton, doublures lbs 28 a 33
Peaux vertes inspectées, No 1 lbs 10j a 11

do do salées Yo 2...... 9 a 10
Peaux di mouton avec laine. . 1.25 a 1.35

'rix du marchó en détail le Montréal, 23
mars.-Farine de blé de la campagne, par 100 ;
3.00 a 3.10 ; do avoine 2.00 a 2.20 ; Blé-d'in-
de do 2.20 a 2.25; Sarrasin do 1.80 à 2.00 ; blõ
par iinot 1.00 ; Pois do 0.80 at 0.90 ; Orge do
0.60 a 0.70 ; avoine par 40 lbs. 0.10 a 0 41 ;
Sarrasin par mu. 0.55 a 0.60 ; Lin do 1,40 a 1.,C;
Mil 3.00 a 3.05; Blé-d'inde do 0.80 a 0.85;
Poin nes par qrt. 2.00 a 2 50 ; Patat us par poheb
0.45 a 0.50 ; Févrs nr nit. 1.80 a 2 00 ; Oi-
gnons par tresse 0.10 a 0.11 ; ouf par doz 0.22
a 0.25 ; Beurre fiais la 1lb, 0.25 a 0.26 ; do salé
0.15 a 0.18 . Sucre d'érable 0lu a 0. 1 ; Mie I
par lb. 0.10 a 0.11; Saindoux do 0.12 a 0.14;
Lard frais par 100 lbs G.50 a 7.50 ; Boeuf, ku
lbs 5.00 à 6.00; Lièvres par couple 0.15 a 0.20;
Dindes couple 1.00 a 1.20 ; Dindes juis do
1.60 a 2.00; Oies 0.00 a 0.70 ; Caiards 0.70 il
0 80 ; Poules 0.50 a 0 60 ; Poulets 0.40 a 0.60 ;
Pigeons 0 15 a 0.20; Perdri 0.40 a 0.50 ; Tour-
tes par doy 0.00; B3cia.s es2.

Les provisions fraiclies conus uceunt à mniii
quer A Halifax, à cause do Pamoncellement de
la neige. Le bceuf est à 25ets li livre.
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Pour d4jeuners-Erpp's Cocoa Cacao de Epps
Agréable et réconiforitant.-g Par une couuais-
sEnce parfaite des lois naturelles qui gouver-
ieut le t(vil du la nutrition et du la (iges-
tion et par une attentive application des pro-
priétés salutaires que contient le Cacao bien
choisi, M. Ejpps est arrivé à fournir à nos tables
pour le déjouner, un breuvage délicatement
aromatisé, lequel peut nous économiser bien
ds mémoires de médeciu."-Civil Service &a-
zete.

Pour préparer ce CuîocoLÀT, il n'est pas r.e-
cessire de la faire bouillir

LES PAQUETS SONT ETIQUsTEs
JA MES EPPS & Co., Hlomoeopathic Cluemists

London

Le mot le plus douxdans notre langue est
S,'né. Dés les d-buts dle la maladie employez
les reièd s eo mus et ; ppréciés. Pour la dys-
pjpsie ou O 'in<d igestioI, emnip>loyez les >illules
%uuaius de l'arsn. Poir la toux, les rhu-

mes, et maux destomach, employcz le lini-
w'ni Ano-' de .Iohison

POUl QUELLE RAISON. Le Dispensaire
dles Eturs.-Uiis parle de l'écorce <le cerisier
sauvrige com ant un (les plus excellents
remèdes indigènes. Une analyse du Dr. Prac-
tar cnstate la présence, d'empois, arainse,
tonnin, acido gallignue, matières grasses, lining
matière colorant, rouge, sels de chaux, et
potasse de fer. Il obtint aussi une huile nola-
tile avec de l'acide hydracyanie. Cette écorce
est un bon tonique, calmant l'irritabilité ner-
Yeuse, et les artères. Il est admirable, dans
les débilités d'estomar, ou du systéie, unis à
l'irritation. Quand il est pris cri abondance, il
diminu l'action lu coeur à cause de l'acide hy-
dracyanique. Ce reinde t t très utile dans les
fièvres Ncrofutlîuses et la consomption, dans la
dysiîpsie et les fièvres intermittentes. L'é-
corce de Cerisier Sauvage entre pour beaucoijie
dans la composition du fameux médicament
indien le Grand lenêdi Sha. honees, q.i gué-
rit comme par enchafflenmuit.

Un ca; le rhumatisme chronique d'une séve-
ritc inaccoutunié gnéri par le Liniment Anodign
de Johnson, a été certifié par une du nos échan-
ges. Une forte bosse était sorti sur l'esto-
mac et semblait faire partie dus os du l'esto-
mac.

J'ai employù le Syrop camposé d'Hypophos
plites t Fuellow's, très souvent dans ma pra-
tique tant dans les maladies do 1 estomac,
tellesque consomption, bronclites etc., que
dans les maladies des enfants du premier âge,
ou do la poitrine des intestins avec de grands
succès, et je le considère supérieur à toute
autre préparation semblable mise devant le
public.

CHANDLER CRAN, M. D.
Hialifax Nouvelle-Ecosse

DAIS LA FOSS AUX LIONS
000-

MAGNIFIQUE PORTRAIT
du plus illustro Pontifo, Io seul qui ait

dépas.é los années de Piorro.
En vente a ce Bureau.

Prix : -- 7 cenfts et $1.

TERESAANRE
A Watrloo, P. Q., i emiplacenent d'une

dimension convenable, situé :u1 centre de ce
florissa:,t village, à proximité de l'Eglise cattho-
lique du Palais de Justice, du Bureau de Poste

et dit marché récemment construits. Cet cm-
placementest bati d'un magnifique bloc en
briquestàdceux étages, tout neufet maintenant
occupé comme magasin et résidence privée.
Les titres de l'immeuble sus-décrit sont incon-
testables.

Pour les conditions qui sont des plus libéra-
les. S'adresser à Waterloo, au propriétaire,

ISIDORE BEAULNE,
ou à

LOUIS JODOIN, Notaire.
St. Hyacinthe, 14 Nov., 1871.

Le soussigné offre en ventesa belle terre si-
tuée à St. Puln d'Abbottsford, Comté de Rou-
ville, à mi chemin de l'Eglise à St. Pie ; ver-
sant Sud-Ouest de la Montagne d'Yamaska, de
six arpents sur trente, ayant 135 arpents en
paccage, prairie et culture, avec verger et jardin
le rest, en BI'AU BOIS DE RESERVE coin-
prenant DEUX SUCRERIES.

Une BONNE MAISON EN PIERRE, DEUX
GRANGES, IIANGAR,et AUTRES BATISSES
dessus érigées; avec un BEAU RUISSEAU
descendant de la montagne, qui fourni l'EAU
DANS LA MAISON aux BATIMENTS et AUX
PARCS; et qui donne de plus un POUVOIR
D'EAU CONSIDERABLE pendant neuf à dix
mois de 1 année. Conditions faciles.

W. W. O'DWYER.
ct. Paul d'Abbottsford 1 aout 1371.

Un supeIbe emplacement situé à Waterloo
P. Q. A une dimension convenable, avec
dépendances consistant en une magnifique
bâtisseen briques à deux étages et demie-rn
face die l'hôtel d FOSTER HOUSE " à une
minute de la Station du Chemin de fer, gran-.
ge, remise, etc. La batissa en briques est
occupée depuis plusieurs années comme maga
zin et résidence privée, et peutaussi servir pour
un hôtel ,une license .d'hôtel est garantie par
le vendeur à tout acquéreur. Pour les condi-
t ions qui sont des plus libérales.

S'adresser au Propriétaire à
MICHAEL LEONARD,

oit
LOUIS 'ODOIN, Notaire

Waterleo 8 Nov. 1871.

Dans la paroisse de St. Dominique, 3e ran g
une terre de deux arpents de front sur trente
du profondeur ave2 maison, grange et autres
bâtisses pour les besoins e la fernie.

Plus de trente arpents sont en bon état de
culture et dans le reste on peut trouver de
quoi cliaulfer la maison pour toujours.

L- s conditions seront faciles. Pour plus de
détails, s'a resser sur les lieux A

J. BTE. DAVIAU.
S t. Dominiqtue,25 Novembre 1871-3 m.

Un, bllo et grande maison en br'ques, de
40 pieds sur 30, entourée d'un joli bocage, et
possédant des dépendances cammodes.

Un jardin planté d'arbres fruitiers fait partie
de l'emplacement qui a treize perches et deux
pieds de front sur trois cents pied, de profon-
deir, et est agréablement situé sur les bords de
l'Yamiinska, dans la paroisse de St. Hyacinthe-
le-Confesseur, prés dt pont connu autrefois
sous le nom de Pont l'Heureux.

Pour les conditions les personnes qui dési-
reraient acheter sont priées de s'adresser à
îilHtel-Dieu.

St. H'yacinthe, 29 janvier l872.

Une terre de trois arpents de large sur vingt
arpenîtde haut dans le rang Ste. Julie paroisse
de St. Hugues, avec Maison, Grange, Hangard,
et autres bâtisses.

2o. Une terr£ de 3 arpents de fr ont sur 2
dle profondeur, dans le Rang de St. Prine,
p.roisse dle St. Guillaume. Les conditions
seront très libérales.

S'adresser au propriétaire au Rang d i Ste.
Julie paroisse de St. Huigues.

LEANDRE TURCOT.
St. lugues 3 Février 1872.-3m, p.-2

a

A VENDRE
LA RUCHE A L E de VALQU ï

ou
RUCHE DE LA FER IIIEIRE CANADIENNE.

PRIX$2.50.
BOITES A RECOLTER LE MIEL PUUR I

COMMIeRCE.
PRIX CHAQUE 15 CENTS.

Les personnes qui achétent cette ruche, pou.
vent s'adresser au soussigné peur avoir les
renseignements qui les rendront capables do

Bien hiverner les ruchées d'abeilles et de
n'en point perdre.-

D'empêcher les abeilles le se piller entr'elles.
De les empêcher de s'épuiser par trop essai-

mer.
D'avoir des colonies fortes on abluilles reiin

de faire une -plus grande récolte de mie e -f
d'éviter la teigne d'attaquer les ruches.

Aussi mun foule d'autres renseignements qn'.
assureront à ces persotnnes ie succès (lias la
culture des aceilles.

Les Personnes qui feraient, ou feraient faire
dles ruiaies, ou des boites à récolter le miel sui
le plan <le celle i4 la Fermiiî"re Canadienne,
avaut que d'tun avoir acheté le droit du sousi-
gné, seront poursuivis pour usurpa ion de ses
droits de patente.

Le soussigné sfabriqne ait choix des ache.
teurs, ioutes espèces de ruches améliorées, n,
peut aussi se procurer le ces ruches chez M.
Wm. Evans, à Montréal, et chez M. Alaynardl
à St. Hyacinthe.

• T. VALIQUET,
Apiculteur, à St. Ililaire Station.

M RgIUES PoUR MOUTONS
DE DANA

V- d".

CoN marques Font ce qu'il y a de triileur
marché, du plus duriable,eu qui donne lit moins
de trouble et c'est "'invention la plus complète
Elles sont employées et re::ommandée par
plusieurs des meilleuirs él.veurs; dans let; Etats
Unis et le Canada, tels que J B Laring, de

Salom, Maser., prt-sident de la société des Pro -
ducteurs de tainle de lat Nouvelle-Angleterre ;
clhn S Ross, Hlennefin, Illinois ; Professeur M.
Miles, dlu Collégs d'Agricul ture due l'Etat,L-zii
singe Ilichiigan; Hon Goorge Brown, Toronto
Ont; Johnt Snell, Edmonton,Ont. Sur chaque
marque est lont e nom du propritnire et
le numéro du mouton.

Elles s-ont envoyées fre n par la posre ou
plExpress pour seulement 4 ets chaque et peu-
vent durer vingt aus. L'argent doit accompn.
gnter tous les ordres.

ARCH-IBALD YO UNG
Sarnia, Ont.

Tou. ordres d essées au bureau dlr Courrier
ou du Journal lè qAgriculture Pour nuuu quatn-
titó sera remplie nu prix ci-d-ssus aussi vite
que ls mares s seront faites et envoyles.

.C.AMTLLE LUSSIER,

208-D'AGRICULT URE.
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Iron in the BlEood!

on-j\' 4Y1:raîî' I' , Clv
XsMi-'s OiW' Vrr.u.Ma Ani mT.:-U .
eutr,. -- '- sura ini et Prmi>n mir!Pp.

'. 3 Dov Sr.. Ne: Y- 'k.
S l by Drug. r

Ce clébre ruinde n assèche pa stîlemen.
la tonx en un laissent exister la cause, comme
tout lit pinpart des autres préparations, mais
il relache ut ie!ttoi, lies ptoumoi>i ns et dimitii>.
l'irritation, détruisnt par là lit îisse d lit mua-
Iadie. SETH. W. FOW1LE k FI LS, proprié-
faire, hostan. En v.nre <liez tou.- ll phmrina.
cde uetimarcliands île médeciies

NonoaGeeline eiîiis i 1.a"InTs.

AVERTISSEENT- Le Sirop véritable
porte son nomn-" Peruviati SyrupI" [non ies
"PerruviannBarlk"). ... sou liéduo ans iteill 1

On envoie gratis u .7iiiiphlet de 32 piiges. J
P. DINSMORE, p' -:iétaire, 38, Dey Stree
New-York.

En 'ventE ites les pharmacies.
ier mars 18. 5-t.

SYROP L'RYPOPIIO
COMPOSE DE

F E L L OWS'
Le pouvoir d':rrêter la îalîîuîe que possède

cette médecine est honoriblement r.coilnnîe pa,
lit faculté méiin-a il part :it on il a été introduit
et l'audgmentaiu rapiîl- l i11t q i ile tait
est la iilleure garintie de l'esîtime dont il jouit
dans le public.

Ce sirop guérit la Ceîusonption 1llnonaire
premier et second dégrés ; soiilt, et prolîn

-gera lit vie au troisième il gte <a Pastllne
les bronchites, Laryngites, rhumes et la lou
il guérira toutes nialadies provenant du besoin
d'Action Huculaire et de Force nîervensre tel qîe
mouvement d'î foie et des reins, Dyspepsie,
faiblesse et iiiation di emur, 'iialysie locule
et générale, Aphonia ou perte de /la voix. i l gué
rira la Leuchore, Ulolorose, Anuîie et puriie le
sang.

Prix, $1.50 ; efrp.-F..

JAMES I. FELLOWS, Chiliste
St. John, r.B.

or avril, 1871.-

Puérison de la Bronchite
Smithfield.

J C. CIIAMIBEIILAIN, écuyer.-Le présel
est pour certifierqnîm'il y a environ trois ans, it
lus atK cté d'lune bronchite, qui dura environ 18
-nois. Je souffrais tellenent par le draut d
espiration qu'il était très-diflicile pour moi o
p .rler, et pendant la nuit je me levais souvent
siur mon lit pour m'empêcher d'étouffer. Jeus
iecours à trois dles médecins les plus éminente
dans le comté de Northumberland pendan
eiviron une aniiine saits c recevoir aucui
livanitage. Eflek'tivementje continuîtis à enpi-
rer. Enfin oi me conseilla de faire usage du
-.;irînd Rumide Shoshonees. J'en achetai une
boiteille et je lit pris et quand je Peus à peu
'rés lini le commençai à ressentir un peu d
iîiîux. Je continuai à en faire usage lusquîih
îe que l'eu eus pris trois houîteilîles, quîanîd
i-a satisfaction, ie trouvai que j'étais aussi bien
quet je l'avais été avant ma maladie, et j'ai con
sla vé ce biani-itru depuis.

JOHIN SILVER.
Assermenté devant moi, à Smitlhfield, ce 6o

lour d'avril 1870.
J. M. WELINLGTO.N,.l. r.

GUCERISON ETONNANTEDE LA MALADIi.
DES POUMONS.

Brooklyn, 5 avril 1870.
J.C. CHAMBERLAIN, écutlousiem

-Je certilie que ia femme était s-malade ne
* aladie des pounons. Le mîdecin l'avail

abandonnée. Il avait déclaré qu'il y avait der
tuîbercul,-s sur les poutons et que la médecine
i pouvait rien fMire. En dernier ressort
liht-tai nue bouteille du Grand Remède Shi

.<ionîeae. At bout d1 doux jours, les symptû.
mes chaugèrcnt ait mieux. Elle continîa e
s'améliorer si rapidement ilt'ialrs la prenièie
bouteille, elle pouvait s'asseoir. En continuant
lu remède elle se rétablit parfaitement.

Vous pouvez publier ces faits pour 'avant'-
gr de ceux qui seraient affectés de la môme
innladie.

T. C. IIROWN,
Ministre Episcopalien Méthodiste.

Aasxrs.-St. Hyacinthe, Dr. E.St. Jacque
.te Marie de Mtonnoir, C F. fleauchemiîî
.:lton, J. Mallette. Acton-Vale, J. M-rrier.
oxton-Falls, Marshall et Jackson. Milton

ihos. Hauckett Clsmbly, John lHackett. Rox
S-lPonL, R. A. Kimpton.

' n('t 1871.

"J

Prnolamons la bonne nouvelle'
Que le Grand Reiiiède Shiosîonîees et Pilute

di lUminent Iromiie-lMpdecii Indien, le Doe.
:aur Lewis Josephus, de la grande Tribu dc.

Sloshonees, Colombie Anglaise, accomplit les
guérisons les plus merveilleuses et las p.us

é'onnantes que l'on ait jamais mentionné dans
le monde. Jamais clans les annales de PHis.
toire Médical. Canadienne, un tel suc. ès n'a
narquéjusqu'ici l'introduction d'aucune r édin
cine.

POU R q Uo I?
S i MPLEMENT parce que les nombreux ingi à-
dients médecinaux précieux (tels que les ex
traits de l'écorce le cerisier sauvage, Podophyi.
lbm, Jnîniper, Quîassia, Snartweed, Ditn-el.ioî.
Hiyoseyamus, Nus Vomica, extrait composé d
Jolocynthe, Jalap, Socotrine, Aloes, Capsi-:um,

etc., etc.,) qui entre dans la composition de la
médecine com-bin. omt tellement et si har.
nmonienisemer^ fl,,!Wt et composés q.u'on en
tait le remèdi h y'1's et'icae% qui soit dans P
monde connu> et ne petit qu'agir sur le système
d'une manière très-satisfaisante et très-désira
ole. Quelque soit votre état et quelque soit lu
temps, ce remède atteindra lu mal, et eous
arez étonnés de la manière prompte ae

laquelle vous serez rappelés à une santé par.
faite et à ?,ne pleine vigueur.

Cette médecine est agréable et on peut *it

prendre en toute sûreté, avec la certitude qu'elle
opàrea une guérison permanente daims toutes
des mialîdies de la gorge, des poumoins, du foie
des rogiions, des organes digestifs, etc., etc.
ainsi que les scrofules, les diverses maladies dc
I peau, les humeurs et toutes les maladies
provenant de l'impureté du sang excel.tû is
ti iiine phase de lit consomption. On pour
:Z obtenir en-se procurant le traité ou l'almantc
out les circulaires chez tous les droguistes res
p.etables au Canaîda. toutes les informations
desires, avec des directions complètes sur .
Maniére du faire usage du Remède et des Pitli
les Sloslonees ;ce livre que l'on lieut obtenu
.ratis, contient aussi des témoignages et te s

certificnts de guérisons.
i 1ix du Remède en grande bouteille d'une piu.

1.00 piastre. Pilules, 25 cents la boite.

AoENrs.-St. Hyacinthe, Dr. E. St.Jacqaus
Ste. larie de Monnoir, C, F. Beancheinii

pton, J. Mallette. Acton-Vale, J. Merrie..
Roxten-F:ias, Marshall et Jackson. Milto:.
Thus. Hr-kett. Chambly,Jolin tliekett. Rox.
ton-Pond, R. A. Kimpton.

24 août 1871.

Le Jlari-Marie, tiensuach
re j'arrive justement de lit ville
etj'a i apporté aveu moi tout.
notre commande, thé, café, cali

Scot, et enfin une charîge de......
ov. La Femme.-(interrompant,)

et tu aus oublié le Pain-Killer.
Le 1/ari.-Ah, non I je ne pouvais oublié a

la car tous les magasins en sont lemplis et .. f
plus les dlùtures, les roches et les maisons sol.A
remplis d'affiihes qui nous y font penser, eli
ont il Plaina-K ler I," écrites un grosses lettmis
Le marchand dit que le Pain-Killer i0 vrait ùt re,
dans toutes les maisons et dains un endroit ;.,
on puisse le trouvé môme à la noirceur

La Femmîe.-1l faut que cela soit bon, rat .s
femme Parson nu l'élèverait pas jusqu'aux i. s
comme elle le lait.

e-Le Pain-Killer est un remède- pour les
douleurs internes et externes. Les maux irté
rieurs, Crampes, iSpanes, Froids subits et île.
rangement d'intestins, q elques Gouttes d.:..
pe l'eau donneront un soulagement inmnédiît
Comme liniment il est sans égal, il arrûte la
touleur instantanément. Soyez certain de nous
erocurer la bonne faite par Perry Davis' & Sou
dd ven due par tous les pharmaciens et les gic
cenies.

15 févri.rl

QUI VEUT FAIRE BEAUCOUP D'ARGENT !!
Un jeune homme actif, muni de bonnes re-

comnidations peut gagner de trois à quatre
piastres par jour un s'adressant chez

DESMARAIS & DENIS,
St. Hyacinthe, 12 Mars. Artistes.


